
La FSU appelle à manifester samedi 28 

novembre contre la loi de sécurité globale. 

  

 

 

De nouvelles images choquantes et inacceptables de violences po-

licières à l’encontre d’un producteur de musique et d’une partie de son équipe provo-

quent une indignation légitime et une colère bien compréhensible.  La FSU tient à 

apporter son soutien aux victimes de ces violences et demande, non seulement, que 

toute la vérité soit établie mais que des sanctions soient prise. Cette nouvelle affaire 

doit enfin amener un profond changement dans la politique de sécurité du Gouverne-

ment mais aussi dans la doctrine de maintien de l’ordre du Préfet de police de Paris. 

Nous exigeons une police républicaine au service de la population. 

 

Cette affaire renforce la détermination de la FSU à lutter contre la loi dite de sécurité 

globale qui favoriserait, à l'inverse de son intitulé, une aggravation, non seulement du 

climat sécuritaire qu'a installé le gouvernement mais également des violences perpé-

trées par des policiers. La FSU porte l’exigence d’une police démocratique et une doc-

trine du maintien de l’ordre respectueuse des libertés publiques. Le projet de loi « sé-

curité globale » qui marque une dérive autoritaire inquiétante et inacceptable doit être 

retiré. 

 

Les Lilas, le 27 novembre 2020 

 


